JUSTICE ET SANCTIONS
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1) Le pouvoir discrétionnaire du professeur

Le professeur ne doit pas hésiter à donner des sanctions si elles sont méritées.

Cependant, il doit songer que :

· parfois, il punit plus durement parce qu'il est plus fatigué;

· il peut lui arriver de punir tel élève pour une petite faute et d'oublier de sanctionner une faute plus importante, ce qui est une injustice objective;

· il doit veiller à ce que les sanctions soient proportionnées à la faute.

S'il tient compte de toutes ces considérations, il exercera la justice, et les élèves accepteront la nécessaire part d'erreur judiciaire involontaire. Sinon, ils considéreront que c'est l'injustice qui règne, ce qui est anti-éducatif.
2) Certaines sanctions sont interdites

· Les châtiments corporels, y compris la simple gifle, sont interdits par la loi et passibles de procès, avec un retentissement national dans les médias.

· Recopier cent fois une phrase ne sert à rien. Elle est d'ailleurs souvent recopiée sans comprendre, et ce travail porte préjudice aux autres travaux « intelligents ».
· Les jeux de mots douteux sur le nom de famille sont une vengeance mesquine.
3) Punitions à donner en premier

· Exercice (à faire ou à refaire)

· Copier l'ABC du collège (page 1, 2 ou en entier) (carnet de correspondance)

· Copier le règlement sportif ou le règlement des trottinettes (carnet de correspondance)

· Copier un texte du classeur des punitions (disponible dans chaque classe)

· Copier un beau texte (Si tu veux être un homme, Lettre de Tom Morel, de d'Estienne d'Orves...) (Google)
· Copier un chapitre du livre ou du cahier
· Analyse grammaticale de tous les mots d’une phrase… si possible appropriée
· Rédaction : sujet de réflexion ou petit récit sur un thème moral

· Travail d’intérêt général (réparer un objet cassé, faire une course)
Toutes ces punitions, simples à mettre en œuvre, supposent une petite réflexion de la part de l'élève, et l'aident scolairement ou moralement. Il comprendra le principe de la punition, même s'il la trouve injustifiée dans son cas.
Veiller à ne pas donner de travaux excessivement longs.
4) L'échelle des sanctions doit correspondre à une échelle des fautes

· Confiscation > objet gênant (limitée à une semaine) ou prohibé (définitive)
· Mot sur le carnet de correspondance > bavardage ou faute ponctuelle (par ex., absence de cravate à la Messe)

· Travail à faire à la maison (signé ou non) > travail non fait ou faute plus grave (la signature des parents accroît la sanction)
· Signaler cela à la direction (si le problème en vaut la peine)
· Heure de retenue > punition non rendue ou faute importante (indiscipline)

· 2 heures de retenue > faute plus grave

· Conseil de discipline > Geste violent, absence injustifiée en retenue, insolence grave ; le conseil délibère pour aboutir à une sanction : blâme, exclusion temporaire ou définitive…
5) Punitions collectives

La punition collective est injuste, si elle punit des innocents. Elle peut parfois être justifiée, en cas de faute multiple et diffuse, diluant la responsabilité de chacun des élèves.
Mais dans la mesure du possible, on doit tout faire pour l’éviter. Mieux vaut avertir fermement et sanctionner très vite des élèves isolés.
